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Sommaire 
 
À l’aide d’une méthodologie d’abord utilisée en 2004, Élections Canada a refait, pour l’élection 
générale fédérale de 2008, son étude sur la participation électorale par groupes d’âge. Les 
résultats montrent une corrélation positive entre le taux de participation, calculé par tranche de 
population en âge de voter, et l’âge : règle générale, plus les électeurs sont âgés, plus le taux de 
participation est élevé. Il n’y a pas de différence statistique significative entre les sexes. 
 
Le taux de participation des 18-24 ans demeure faible. Après être passé de 37 à 43,8 % entre 
2004 et 2006, il a chuté à 37,4 % en 2008. À noter toutefois qu’à l’élection générale de 2008, la 
baisse du taux de participation est encore plus accentuée chez les autres groupes d’âge, dont les 
35-44 ans (baisse de 7,8 points de pourcentage), les 45-54 ans (baisse de 10,3 points de 
pourcentage) et les 55-64 ans (baisse de 9,8 points de pourcentage). La diminution observée chez 
les jeunes pourrait donc être attribuable en partie à d’autres facteurs que l’âge. 
 
Pour 2008, le taux de participation des nouveaux électeurs est plus faible que celui des jeunes qui 
étaient déjà admissibles au vote dans chaque province et territoire sauf au Québec, où le taux 
n’est que légèrement plus élevé.   
 
 
 
L’étude de 2006 a bénéficié des commentaires de représentants du milieu universitaire et de 
Statistique Canada : André Blais, Karla Fox, Lawrence LeDuc, Henry Milner et Jon H. 
Pammett. La méthodologie utilisée en 2008, bien que semblable à celle des études antérieures, a 
été revue par Pierre Daoust de Statistique Canada. 
 
La présente étude a été réalisée avec la participation de plusieurs secteurs d’Élections Canada. 
Nous remercions particulièrement Charlie Arcaro, Pascal Barrette, Jean-Sébastien Bargiel, 
Clayton Block, Sylvie Jacmain, Katherine Kit, Miriam Lapp, Daniel Larrivée, Pierre Parent, 
Alain Pelletier et Michel Roussel de leur contribution. 
 
 
Note : Les écarts observés sont considérés comme statistiquement significatifs s’ils sont plus 
importants que la marge d’erreur. On trouvera à l’annexe des précisions sur la façon dont 
ces marges sont calculées.  
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Introduction 
 
Le directeur général des élections du Canada a le mandat, entre autres, de mieux faire connaître 
le processus électoral aux Canadiens, en particulier aux personnes susceptibles d’éprouver des 
difficultés à voter. C’est pourquoi Élections Canada mène des recherches sur la participation 
électorale. La présente étude fait partie des initiatives visant à mieux comprendre la dynamique 
de cette participation, surtout chez les jeunes électeurs.  
 
Jusqu’en 2004, l’analyse de la participation électorale par groupes d’âge se fondait sur des 
estimations découlant de sondages, une méthode qui tend à gonfler fortement le taux de 
participation. En vertu du pouvoir du directeur général des élections, Élections Canada s’est 
servi, en 2004, de données compilées dans le cadre de l’administration de l’élection pour obtenir 
un échantillon d’électeurs ayant voté par anticipation, par bulletin spécial ou dans un bureau de 
scrutin le jour de l’élection. L’année de naissance des électeurs compris dans l’échantillon a 
ensuite été extraite du Registre national des électeurs pour produire des estimations par groupes 
d’âge. La même méthodologie a été utilisée en 2006 et 2008, ce qui a permis de comparer les 
résultats. L’étude de 2008 comprend également une répartition selon le sexe. 
 
La participation électorale est officiellement mesurée en divisant le nombre de votes exprimés 
par le nombre d’électeurs inscrits. Cependant, comme le taux d’inscription varie d’un groupe 
d’âge à l’autre et que ce taux est plus faible dans la population des jeunes1 qui nous intéresse, ce 
mode de mesure officiel peut surestimer la participation des jeunes. C’est pourquoi nous avons 
utilisé le nombre estimatif de personnes en âge de voter plutôt que le nombre d’électeurs inscrits 
pour estimer les taux de participation électorale dans cette étude. Le nombre estimatif provient 
des données du recensement de 2006. La méthodologie utilisée pour la collecte et l’analyse des 
données de 2008 est présentée à l’annexe.  
 
À 58,8 %, le taux de participation officiel à l’élection du 14 octobre 2008 constitue, pour une 
élection générale fédérale, le taux le plus faible depuis la Confédération. Comme le mentionnent 
les études précédentes d’Élections Canada sur la participation électorale par groupes d’âge2, le 
déclin observé au Canada a fait l’objet de nombreuses recherches et analyses universitaires, en 
particulier depuis l’élection générale fédérale de 2000. Si ces recherches ont dégagé un certain 
nombre de facteurs liés à la non-participation3, on peut néanmoins observer que la raison 

                                                 
1 On entend par « jeunes » les personnes âgées de 18 à 24 ans qui ont qualité d’électeur. Afin de raffiner l’analyse, 
les 18-24 ans ont été subdivisés en deux groupes : les nouveaux électeurs (c.-à-d. ceux qui pouvaient voter pour la 
première fois) et ceux qui étaient déjà admissibles au vote. Dans un cas comme dans l’autre, le groupe d’âge varie à 
chaque élection générale, selon le temps écoulé entre les élections. En 2008, les nouveaux électeurs étaient les 
Canadiens âgés de 18 à 20,5 ans; en 2006, ceux de 18 à 19,5 ans; et en 2004, ceux de 18 à 21,5 ans. Les électeurs 
déjà admissibles sont définis en 2008, 2006 et 2004 comme étant ceux âgés respectivement de 20,5 à 24 ans, de 
19,5 à 24 ans, et de 21,5 à 24 ans. 
 
2 Élections Canada, Estimation du taux de participation par groupes d’âge à la 39e élection générale 
fédérale du 23 janvier 2006, http://www.elections.ca/loi/res/rep39ge/estimation39ge_f.pdf, et Élections Canada, 
Estimation du taux de participation par groupes d’âge à la 38e élection générale fédérale (28 juin 2004), 
http://www.elections.ca/content.asp?section=loi&document=index&dir=rep&lang=f 
 
3 André Blais et al., Anatomy of a Liberal Victory: Making Sense of the Vote in the 2000 Canadian Election, 
Peterborough (Ontario), Broadview Press, 2002. Voir également Elisabeth Gigengil et al., « La politique électorale : 
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principale du déclin constaté depuis deux décennies est la chute constante de la participation des 
plus jeunes cohortes d’électeurs. Comme l’ont récemment confirmé Blais et Loewen (2009), 
depuis les années 1970, il y a une tendance persistante à la baisse dans le taux de participation 
des nouvelles cohortes, à quoi s’ajoute un déclin notable des effets du cycle de vie4 durant la 
même période. Résultat : les jeunes générations d’électeurs ne remplacent plus les générations 
plus âgées à un rythme suffisant pour maintenir le niveau global de participation électorale.  
 
À la lumière des résultats actuels de la recherche, nous devons continuer de chercher à mieux 
comprendre le déclin des taux de participation aux élections fédérales et d’analyser ces taux 
selon l’âge. Ce rapport examine la participation par groupes d’âge à l’échelle nationale et 
provinciale-territoriale et, pour la première fois, présente des données sur les habitudes de vote 
selon le sexe. Il établit aussi certaines comparaisons avec les élections de 2004 et 2006. 
 
 

                                                                                                                                                             
où sont passés les jeunes? », Perspectives électorales, vol. 5, no 2 (juillet 2003), p. 9-14; André Blais et al., « Where 
does the turnout decline come from? », European Journal of Political Research, vol. 43, no 2 (mars 2004), p. 221-
236; et Jon Pammett et Lawrence LeDuc, Pourquoi la participation décline aux élections fédérales canadiennes : un 
nouveau sondage des non-votants, 
http://www.elections.ca/content.asp?section=loi&document=index&dir=tur/tud&lang=f&textonly=false 
 
4 « Les effets du cycle de vie correspondent à ceux de l’âge. En fait, plus une personne vieillit, plus elle s’engage 
dans son milieu social et acquiert de solides préférences au fil du temps, ce qui fait qu’elle est 
plus susceptible de voter. » Dans André Blais et Peter Loewen, Participation électorale des jeunes au Canada, 
Documents de travail, avril 2009, p. 12, http://www.elections.ca/loi/res/youeng/youth_electoral_engagement_f.pdf 
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Estimations à l’échelle nationale 
 
Sur le plan national, le taux de participation officiel, basé sur les électeurs inscrits, était de 
58,8 % en 2008, comparativement à 56,5 % si l’on se fonde sur la population en âge de voter. 
Comme l’indique la figure 1, cette différence est semblable à celle observée pour 2006 et 2004. 
 
Figure 1 : Estimations du taux de participation, élections générales fédérales de 2004, 2006 
et 2008  
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La figure 2 présente les taux de participation estimés à l’élection générale de 2008 par groupes 
d’âge. Le groupe des 18-24 ans est également divisé en deux pour montrer les nouveaux 
électeurs et ceux qui étaient déjà admissibles. Comme pour les études précédentes, les données 
indiquent une corrélation positive entre l’âge et le taux de participation. Si l’on se base sur la 
population en âge de voter, le taux de participation augmente graduellement en fonction de l’âge, 
allant de 37,4 % chez les 18-24 ans à 68,4 % chez les 65-74 ans. Dans le groupe le plus jeune, le 
taux de participation des nouveaux électeurs est légèrement inférieur à celui des électeurs déjà 
admissibles au vote.  
 
Comme l’indique la figure 2, le taux de participation est considérablement plus élevé chez les 
plus jeunes s’il est calculé en fonction des électeurs inscrits, en particulier les nouveaux 
électeurs. Cet écart est attribuable au fait que l’une des façons principales pour ces électeurs de 
s’inscrire est de le faire au moment de voter. Afin d’éliminer cette distorsion, les estimations du 
taux de participation pour cette étude sont basées uniquement sur la population en âge de voter. 
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Figure 2 : Estimations du taux de participation par groupes d’âge, élection générale 
fédérale de 2008 
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La figure 3 présente le taux de participation chez les 18-24 ans pour les trois dernières élections 
générales. Dans l’ensemble, le taux de participation pour ce groupe en 2008 a chuté de 6,4 points 
de pourcentage par rapport à l’élection de 2006. La baisse est plus marquée chez les nouveaux 
électeurs (6,6 points de pourcentage) que chez les électeurs déjà admissibles (5,7 points de 
pourcentage). 
 
Toutefois, cette diminution du taux de participation a été constatée dans la plupart des autres 
groupes d’âge, en particulier chez les 35-44 ans (7,8 points de pourcentage), les 55-64 ans 
(9,8 points de pourcentage) et les 45-54 ans (10,3 points de pourcentage). Par conséquent, il est 
possible que la chute observée dans la participation des jeunes en 2008 soit attribuable à des 
facteurs autres que celui de l’âge. 
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Figure 3 : Estimations du taux de participation chez les jeunes, selon la population en âge 
de voter, élections générales fédérales de 2004, 2006 et 2008 
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Estimations par province et territoire 
 
Les estimations par groupes d’âge ont été calculées pour chaque province et territoire, comme le 
montre le tableau 1. 
 
La corrélation positive entre l’âge et la participation observée à l’échelle nationale apparaît dans 
chaque province et territoire. Au Nouveau-Brunswick et en Ontario, les électeurs de 75 ans et 
plus ont été légèrement plus susceptibles de voter que ceux des autres groupes. Les 18-24 ans ont 
affiché le taux de participation le plus faible dans toutes les provinces et tous les territoires. 
 
En 2006, les taux de participation des nouveaux électeurs et des jeunes déjà admissibles ne 
différaient pas de façon significative d’une province ou d’un territoire à l’autre, mais la 
différence est beaucoup plus marquée en 2008. En fait, la participation chez les nouveaux 
électeurs en 2008 est considérablement plus faible à peu près partout au Canada, sauf au Québec.  
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Tableau 1 : Estimations du taux de participation par province et territoire, selon la 
population en âge de voter, élection générale fédérale de 2008 

Jeunes 18-24 Groupe d’âge Tous
Lieu  

  
18-
20,5 

20,5-
24 18-24 

25-
34 

35-
44 

45-
54 

55-
64 

65-
74 75+ 

 

Canada  35,6 38,5 37,4 48,0 53,9 59,7 65,6 68,4 67,3 56,5 
Terre-Neuve-
et-Labrador 

31,7 36,3 34,4 42,4 48,3 51,9 55,9 50,8 44,2 48,1 

Île-du-Prince-
Édouard 

44,7 53,8 50,1 63,5 73,3 73,7 80,5 79,0 72,1 71,0 

Nouvelle-
Écosse 

40,6 43,3 42,3 47,1 52,7 61,2 70,6 74,9 70,6 59,5 

Nouveau-
Brunswick 

35,4 49,9 44,2 59,7 59,8 63,8 66,1 73,9 77,1 62,9 

Québec 49,2 45,2 46,8 53,5 61,3 66,7 65,8 66,3 66,5 61,3 

Ontario 32,4 35,2 34,1 47,5 52,2 57,2 66,0 68,9 71,7 55,5 

Manitoba 20,4 31,2 26,9 41,5 48,5 58,1 71,4 76,6 64,7 54,1 

Saskatchewan  27,9 30,3 29,3 40,9 55,1 60,8 71,9 80,6 67,9 56,8 

Alberta 29,5 33,7 32,2 38,6 46,5 54,9 63,5 68,0 57,5 49,4 
Colombie-
Britannique 

33,5 42,7 39,2 49,8 52,6 57,4 62,2 66,0 63,0 55,4 

Yukon  31,3 40,8 37,0 49,8 55,4 68,3 70,6 70,1 68,4 59,3 
Territoires du 
Nord-Ouest 

16,0 23,2 20,3 40,3 46,7 56,6 53,3 56,7 40,0 44,2 

Nunavut 13,4 26,2 20,8 38,9 47,0 52,3 58,5 69,6 66,5 42,0 
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Méthodes de vote utilisées  
 
La présente étude inclut tous les électeurs qui ont voté par anticipation ou par bulletin spécial, 
tous ceux qui se sont inscrits ou qui ont modifié leurs renseignements personnels le jour du 
scrutin (et qui sont donc considérés comme ayant voté) et un échantillon aléatoire d’électeurs qui 
ont voté le jour du scrutin sans avoir à s’inscrire sur place. 
 
Comme l’indique la figure 4, la répartition des groupes d’âge diffère de façon significative d’une 
méthode de vote à l’autre. Parmi ceux qui se sont inscrits au moment de voter le jour du scrutin, 
50,8 % étaient âgés de 18 à 34 ans; parmi ceux qui étaient préalablement inscrits, 58 % étaient 
âgés de 35 à 64 ans. En ce qui a trait au vote par bulletin spécial, aussi appelé Règles électorales 
spéciales (RES), près de la moitié (48,8 %) de ceux qui ont voté en vertu des RES au niveau 
national étaient âgés de 18 à 34 ans, alors que 55 % de ceux qui ont voté en vertu des RES au 
niveau local étaient âgés de 55 ans et plus. Ces résultats sont très semblables à ceux de 2006, à 
deux exceptions près : en 2008, les électeurs se prévalant des RES au niveau national sont plus 
susceptibles de faire partie du groupe des 18-34 ans que de n’importe quel autre groupe, alors 
qu’en 2006, les électeurs utilisant ces mêmes règles étaient surtout âgés de 65 ans et plus. Bien 
que cette étude ne permette pas d’expliquer les raisons de ces tendances, il est possible que la 
date de l’élection de 2006, qui s’est tenue en janvier, ait incité un plus grand nombre de 
Canadiens plus âgés – dont plusieurs séjournent dans des lieux au climat plus clément l’hiver – à 
se prévaloir des RES au niveau national pour voter. 
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Figure 4 : Estimation des méthodes de vote utilisées selon l’âge, élection générale fédérale 
de 2008 
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Estimations selon le sexe 
 
Les estimations indiquent que pour l’élection de 2008, le taux de participation général est 
légèrement plus faible chez les hommes (55,3 %) que chez les femmes (57,6 %). Comme le 
montre la figure 5, cette tendance se maintient jusqu’à 54 ans et se trouve inversée parmi les 
75 ans et plus, où la participation chez les hommes est un peu plus élevée. 
 
Figure 5 : Participation électorale selon le sexe, basée sur la population en âge de voter, 
élection générale fédérale de 2008 
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Conclusion 
 
Au Canada, les jeunes continuent d’être nettement moins nombreux à voter que les électeurs plus 
âgés. Même s’il a été démontré que la chute du taux de participation est imputable au déclin de la 
participation des jeunes, il importe de souligner que les causes de ce déclin restent mal 
comprises5. Choisir de voter est une action complexe, motivée par une variété de facteurs. Des 
recherches plus approfondies sont nécessaires pour expliquer la faible participation des jeunes 
Canadiens. L’utilisation de données réelles de vote pour estimer la participation selon les 
groupes d’âge a permis de brosser un portrait plus précis de la participation électorale au Canada. 
Il conviendrait de procéder également à des études longitudinales pour comprendre comment et 
pourquoi les taux de participation électorale varient au fil du temps.  

                                                 
5 Voir Blais et Loewen, Participation électorale des jeunes au Canada. 

 12



Annexe : Méthodologie 
 
La méthodologie retenue pour cette étude visait à obtenir des données sur la participation à 
l’élection de 2008 selon l’âge, la province et le sexe, et à faire ressortir la participation des 
jeunes. Élections Canada conserve des registres des méthodes de vote utilisées par les électeurs 
(vote le jour de l’élection, par bulletin spécial et par anticipation). La stratégie d’échantillonnage 
de cette étude tient compte de chacune de ces méthodes. 
 
Aux élections fédérales canadiennes, on mesure la participation électorale en divisant le nombre 
de votes exprimés par le nombre d’électeurs inscrits. Cependant, étant donné la variation du taux 
d’inscription selon le groupe d’âge, les estimations ont été basées sur la population en âge de 
voter plutôt que sur le nombre d’électeurs inscrits, et s’appuient sur les données rajustées du 
recensement de 2006 de Statistique Canada. Si le dénominateur avait été le nombre d’électeurs 
inscrits au lieu du nombre total d’électeurs par tranche de population, le taux associé aux jeunes 
aurait été surestimé de beaucoup et ne refléterait pas l’ampleur réelle du phénomène de non-
participation chez les jeunes. 
 
Afin d’analyser la participation en fonction de facteurs démographiques comme l’âge et le sexe, 
il faut savoir qui a voté et connaître les caractéristiques de l’électeur. On trouve la date de 
naissance et le sexe sur la liste électorale définitive, produite après chaque scrutin, mais il est 
plus difficile de déterminer qui a voté et qui n’a pas voté. 
 
La liste électorale définitive a donc été divisée en trois blocs. Le premier comprenait les 
1 737 245 électeurs qui ont voté par anticipation ou par bulletin spécial; le deuxième, les 
854 693 électeurs qui se sont inscrits pour voter le jour du scrutin; et le troisième, tous les autres 
électeurs figurant sur la liste. 
 
Nous savons que tous les électeurs du premier bloc ont voté. Pour le deuxième bloc, on peut 
supposer qu’ils ont tous voté aussi, sinon ils n’auraient pas pris la peine de s’inscrire le jour de 
l’élection. Il reste le troisième bloc. Dans ce dernier cas, la seule façon de savoir qui a voté est de 
consulter la liste de chaque bureau de scrutin sur laquelle les noms ont été rayés. Cette 
information n’est pas disponible électroniquement et n’est pas facilement accessible. Comme 
toutes ces listes sont gardées dans les urnes6, les récupérer et les dépouiller seraient trop coûteux. 
Par conséquent, nous avons sélectionné des listes au hasard, et les noms des électeurs biffés ont 
été notés et juxtaposés à la liste définitive. Les premier et deuxième blocs n’ont nécessité aucun 
échantillonnage et n’ont donc aucune incidence sur la marge d’erreur. 
 
Pour des raisons pratiques, l’échantillon du troisième bloc a dû être constitué en deux étapes : 
50 circonscriptions sur les 308 du pays ont d’abord été choisies au hasard, puis 30 sections de 
vote dans chacune des 50 circonscriptions ont été choisies au hasard. L’échantillon du troisième 
bloc compte 262 446 électeurs préinscrits qui s’étaient rendus aux urnes le jour de l’élection. 
 

                                                 
6 Il est impossible de se reporter au matériel électoral antérieur puisqu’il est détruit après un an, conformément à la 
Loi électorale du Canada.  
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À la première étape, l’échantillon de 50 circonscriptions a été stratifié par province et territoire. 
Les circonscriptions de chaque strate comprenant de grands campus universitaires ont ensuite été 
repérées et échantillonnées séparément. À la seconde étape, 30 sections de vote ont été 
sélectionnées dans chaque circonscription, et les sections de vote situées sur un campus 
universitaire ont été traitées séparément. 
 
Nous avons séparé les sections de vote sur campus de celles hors campus pour différencier les 
habitudes de vote des jeunes de ces deux sous-populations. Notre analyse a révélé un taux 
d’inscription plus élevé que la normale dans les zones comportant des universités. Dans la 
mesure où cette différence existe, un échantillonnage séparé assure une bonne couverture des 
deux groupes et réduit la marge d’erreur dans les estimations. 
 
Les estimations résultant de l’échantillon du troisième bloc ont été combinées à celles des deux 
autres blocs afin de déterminer les taux de participation des groupes démographiques. Si l’on 
combine les catégories démographiques, les données ne correspondent pas nécessairement aux 
taux de participation officiels obtenus par simple comptage des bulletins de vote. Les estimations 
ont donc été redressées de manière à ce qu’elles correspondent aux résultats officiels. 
 
Nous avons obtenu les marges d’erreur en établissant des intervalles de confiance de 95 % sur 
nos estimations à l’aide des erreurs-types calculées pour les estimations et en supposant une 
distribution d’échantillonnage normale. En utilisant cette méthodologie d’échantillonnage et 
d’estimation pour l’élection générale de 2008, nous avons obtenu pour chacun des groupes 
démographiques des marges d’erreur d’environ 2 à 5 % à l’échelle du pays et de 3 à 15 % à 
l’échelle des provinces et territoires. Le taux de participation réel devrait se situer en deçà de la 
marge d’erreur 19 fois sur 20. 
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